
~8O LA SEMAINE RELIGIEUSE

tel autre faâiiiller, ilhie se cache pas qu3elque funeste re.cruteur
ila S'ec te. ''bh i 1dans côimbien de' familles le loup aà p6ù"étré

.sous les apparences de l'agneau!1
'Assuréuient les sociétés les plus diverses, qui,. aujourd'hui,

dans tous les ordres de la Vie' sodia1e, surgissent de toute part
avec une fécondité "rodigieùse, sont une belle chose :sociétés.
ouvrieres, sociétés de secours mutuel, de prévoyance, sociétés
littéraires, artistiques et autres, et lorsqu'elles sont pénétrées
d'un bon esprit moral et religieux, elles sont assurément ultiles
et,'opportunes.

'Mais puisque, ici aussi et même surtout ici, a également pé-
nétré et pén~ètre le venin maçonnique, il faut considérer comme
ýÙûýpectes et-éviter les sociétes *gui, soustraites à toute influence.
ieligieuse, peuvent facilemfent être dirigéés et dominées plu-s u
moins par des francs-maçons, comme celles qui, outre qu'elles
viennen t en aide à,la secte, en sont, on peut le dire, la pépi nière
et l'apprentissage.

Que lès femmes ne s'agrégent paà facilement aux sociétés
philanthropiques dont -elles ne connaissent pas sûrement -la na-
ture et le but sans avoir demandé conseil à des ''ergcinnes 'sae
êt expérimentées, parce que cette philanthropie charlatanesque
opposée avec tantde pompe à la charité chrétienne, s'ert souýVenit
de passeport à la marchandise maçonnique.

,Que chacun éyi.te d'aVoir des liens d'amhitié et de familiarité
avec les gens sugpgçts d'appartenir à la FrancMaç94inerieP u les
s.ociétés. qui. lui.sont. affliées; qu'ou les connai.sse d'après.leizrs
fruits et .qu'on les Suie. Et qu'on évite aussi le commerce famnilier
iAQn -seulem~ent de ceux qui, ouvertement impies et libertiis,
poetçpt sur le front le caractère de la secte, mais aussi de Céeux
qui se .cachent -sous un masque de toléra.nce universelle, ýde 'res-
pççt poir~ toutes les *religions, de manie de conciliation entre ls
maximes de l'Evangile et les maximes de la Rtévolion,. entre le
qhý#t et-Bélial, entre .'E1 de -Dieu et l1tat sàns Deu.

Qge.les livrçs et.les journaux qui-distillent le venin de l'im-
piété et q1ui.attisent, dans lescoers le feu des eu efrénes.

et ,spassions .sensuelles: que les cercles et les cabinets dé'iec-
ture où P'esprit xnaçoiPnique circule cherchant qui dévorer,
soient pour le chrétien et pour tout chrýétien 'des lieux et' une
presse gui fassent'horreur.

La.4fenivene suffit[pas, il faut dc -plus combattre activement sur
tou&s les terrains.

'Toutefçois,. comme il s'agit d'une secte qui a tout. envahi> il ne
pt s de se tenir à son égard sur la déensive, ùii l a,


